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La Cananéenne et prendre sa place 

 

Objectif de cette rencontre  

• Découvrir et approfondir le récit de la Cananéenne  

Équipe d’animation 

L’idéal est d’avoir une petite équipe d’animation, entre 2 et 4 personnes pouvant se partager les tâches 
d’animation, de convocation et de préparation matérielle.   

Durée de la rencontre 

Entre 90 minutes et 120 minutes 

Matériel et préparation  

• Choisir un lieu accessible, chaleureux et confortable 
• Prévoir un petit goûter, un écran (ou un mur) et le texte de la Bible (soit projeté ou imprimé) qui 

sera utilisé pour cette rencontre   
• Choisir une musique douce d’une durée entre 10 et 15 minutes 
• Avoir un nombre suffisant d’impressions de l’annexe A, l’annexe B et l’annexe C 
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• Un dessin de papillon assez grand (environ 120 cm par 120 cm) et de la gommette bleue (ou 
blanche) 

• Un crayon par personne participante 

 

Démarche proposée 

1.  Accueil des personnes participantes 

2. L’esprit de la démarche 

• Rappeler, si nécessaire, que les échanges sont confidentiels afin de créer un espace sécuritaire 
et de confiance.  

 

3. Le récit biblique de la Cananéenne 

• Annoncer que nous allons approcher le texte biblique1 par une méditation qui nous permettra de 
nous l’approprier non seulement par la réflexion mais aussi de manière expérientielle et à travers 
nos sens. 

• Inviter les participantes à être attentives à ce que le texte produit comme effet en elles. 

• Donner le texte imprimé ou projeter le texte sur l’écran ou le mur. Lire ce texte biblique une 
première fois lentement. 

 

« Jésus partit de là et s’en alla vers la frontière de Tyr et Sidon.  Une femme cananéenne, qui venait de 
ce territoire, arriva alors en criant : « Aie pitié de moi, Seigneur, fils de David ! Ma fille est affligée d’un 
démon ! » Jésus ne répond rien. Les disciples insistent auprès de lui : « Renvoie-la, vois comme elle 
crie après nous ! »  Jésus leur répond : « Je n’ai été envoyé qu’aux brebis perdues du peuple d’Israël. » 

Mais la femme vient se jeter aux pieds de Jésus en lui disant : « Seigneur, fais quelque chose pour 
moi ! »  Jésus lui répond : « On ne prend pas le pain des enfants pour le jeter aux chiens. »   La femme 
lui dit : « Bien sûr, Seigneur, mais les petits chiens mangent les miettes qui tombent de la table des 
maîtres. » 

Alors Jésus lui fait cette réponse : « Femme, ta foi est grande, que la chose se fasse comme tu le 
veux. » Et dès ce moment-là sa fille fut guérie. » 

Matthieu 15, 21-2 

 
1 Extrait de la Bible des Peuples 
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• Laisser un temps de silence et introduire ainsi la seconde lecture du texte biblique : 

Pour la seconde lecture du texte, nous serons plus actives. Cela veut dire que notre imagination est 
sollicitée pour participer à cet épisode biblique.  Et comment? En imaginant le lieu et les personnes, 
en cherchant à les voir, à les entendre, à les sentir… 

Chacune sera invitée à être dans la scène biblique, à s’adresser intérieurement et silencieusement à 
l’un des personnages du texte (celui de votre choix...)   

Après cette seconde lecture, il y aura un temps de silence pour prendre conscience de ce que le récit 
biblique laisse en nous, comme sentiments, comme prises de conscience, comme questions… 

 

• Lire une seconde fois très lentement le récit et laisser un temps de silence de quelques minutes 
avant la prochaine étape 

 

4. Échanges  

• Inviter les personnes participantes à partager librement ce que le récit a produit en elles. Suggérer 
un maximum de 3 à 5 minutes à chacune. Si le groupe est nombreux, faire 2 ou 3 sous-groupes. 

 

5. Clés de lecture  

• Remettre l’annexe A en présentant les diverses frontières que la Cananéenne a dû franchir pour 
interpeller Jésus au sujet de la situation de sa fille et afin de prendre sa place.  

Au sujet des diverses frontières,  frontière géographique, frontière sociale, frontière religieuse, 
voici l’explication de Sylvain Mailhoti 

« La frontière géographique : peut-être quelques heures, sinon quelques jours de marche à pied 
pour entrer dans le pays d’Israël.  

La frontière sociale : en Orient, à cette époque, il est inhabituel qu’une femme seule s’adresse en 
public à un homme.  

La frontière religieuse : païenne, ne partageant pas la foi du peuple juif, elle s’adresse à Jésus en 
l’appelant « Seigneur » et « Fils de David », ce qui est déjà toute une profession de foi ! Les scribes 
et les pharisiens eux-mêmes, qui étaient l’élite religieuse d’Israël, n’ont jamais donné ces titres à 
Jésus. » 

Ajoutons une autre frontière, celle des disciples : En effet, on peut aussi affirmer que le fait que les 
disciples sont exaspérés et veulent se débarrasser de cette femme non-juive qui crie vers Jésus 
constitue une forme de frontière entre celui-ci et la cananéenne. 
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6. Réflexion personnelle 

• Remettre l’annexe B et un crayon 

• Inviter les personnes participantes à voir les diverses frontières qu’elles ont traversées et qu’elles 
veulent traverser pour prendre leur place afin de faire avancer une cause qui leur tient à cœur, 
particulièrement comme croyante.  Un temps de 10 à 15 minutes de réflexion personnelle sera 
agrémenté par une musique douce favorisant l’intériorité.  

  

7. Échange en grand groupe  

• Introduire en ces termes : 

Vous êtes invités à partager les fruits de votre expérience de traverser diverses frontières.  Et 
ensuite, nous pourrions coller notre cible sur le papillon, symbole de déploiement. Chacune est 
libre de parler ou non.   

 

8. Geste à poser  

• Remettre personnellement à chacune l’annexe C, en disant cette phrase de l’Évangile : Femme ta 
foi est grande. Qu’il t’arrive comme tu le veux! 

 

9. Remerciements 

• Remercier toutes les participantes de leur présence et de leur partage, en espérant que cela les 
soutienne dans la découverte et l’actualisation de ce récit biblique dans leur vie ou celles des 
femmes.  

• Inviter les participantes à soutenir des femmes de leur famille et de leur milieu à traverser 
ensemble des frontières pour des causes importantes pour la dignité de toutes. 

 

10. Fin de la rencontre et suite 

• Prendre le temps d’indiquer clairement les suites de cette rencontre, d’inviter celles qui le 
veulent à prendre une collation et de saluer chacune. 

 

 

 
i Voir cet article de Sylvain Mailhot :   https://femmes-ministeres.lautreparole.org/?p=318 
 
 
 
 

https://femmes-ministeres.lautreparole.org/?p=318
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Annexe C 
 

 


